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Maneige royal, où l'on peut remarquer le défaut et la
perfection du chevalier en tous les exercices ...

Pluvinel, Antoine

Paris, 1624

Vorwort

urn:nbn:de:bsz:31-143628

https://nbn-resolving.org/urn:nbn:de:bsz:31-143628


SVEK LE MANEICE ROVAI
de monſieur de PLVVINEL .

ELAla ſont pires que Cheuauæx,

Lauinen ayment pointles trauaux ,
Ny men ſontent point les ſemnices

Cæuro 3 eſporits Abatus ,

Hous ne ſcaurieꝰ hayrles vices ,

g vous n aymè point les Hertus .

Fidelles iuſques à la mort .

Par leur fougue , eꝙ par leur effort
Toutes choſès nous ſont aquiſés ,
Honneurs , biens , & plaiſirs diuerr ,

Car en celles là ſont compriſes
Toutes celles dè luniuers .

Admirables dans les esbats ,
Inuincillesdans les combats ,

Infatigables ala peine,
Leurs corps outrex , oumo fondus ,
En ſouflant la derniere haleine

Sont pluſtoſt creue ⁊ que rendus .

AMais on raporte leures hontex

Auæ Aldaiſtres quiles ont donteN
Deautant qu ile ne font rien ſans Adaiſtre ,
Et que deuæ meſine ſans eſprit ,
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Les Cheuauæ ne ſgauroient que paiſtie
Sansle Maiſtre quiles aprit .

France , Ceſtpareux que tu vois
Ta Noblleſſe , comme tes Roys ,
NMauoir rien de pareil au monde ,
Et qus parleurart plus qu humain
Ta Feine hautaine eꝙ vagabonde
Furmonte le Dybre Romain .

SiParis void dans ſes remparis
LItalie auecqueè ſes Arts

Faire hommage à noſtrꝰ Prouince ,
Adl qui Sen doiuent lesloyers ,

Apres le ſoin de noſtre Prince
Qud ladreſſe des Eſcouhers ?

Or ſar tous ceuæ la Pluuinel

Meritèe vn renom eternel ,
Car ꝙ ils laiſſent de bonnes lettres ,
Et des Eſcolliefs bien dreſſe ,
Ilsne laiſſeront pas des Maiſtres ,
Lele que Pluuinel à lalſſe .

D ' AVDIGVIEX .
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A DE PAS SVR SON

liurèe de Caualerie de mon

ſieur de Pluuinel .

¶ Jiſque lon peutwanterlamain ,
Quui baſtit le Phare q Egyptè -

HaAns Hire aucum tort au merite

De celle,qui fit le deſſein .

On te peut ſans temerits

Crauer au Temple de memoire

FHans rien emprunter de la gloire ,
Què Pluuinela mnerits.

Vnn gculpteur ayant contrèfaict
Le premier autheur du maneige
En ſon temps eutle priuilege
Deſere eſtimẽ le plus parfaict .

Pamphylé au naturel tragoit
Toutè vne race de Nobleſſe ,
Panbè vne guerre de Perſe ,
Ouules Chefs on recagnoiſſoit.

Fileurs noms ſont par leur ſcaubir
Garantis de la ſopulture :
Pourquoj donc ceſte portraicture
NMuauravelle point ce pouuoir⸗

On void grauèe au naturel

Des Bourbons la racè eꝙ puiſſunce ,
La pluſpart des Chefs dela France ,
Etle tout ſeauant Pluuinel.

Ainſi vous ſurpaſſeæde Pas
Par vne planchie burinee
De metre, Pamphyle, & Pance ,

Ne wous Vanterah- ie donc pas: ;
p . PHETIT . Bourbon⸗



SVXK LE MANEICE ROYAL
de Monſieur de Pluuinel P. Eſcuyer

du Roy.

OS qui woulex auoir lentiere cognoiſſance -
DDedompter vn Cheual :

Noutrepaſſex les monts , vous aues dansla France
8 Un Maneige Royal .

C' eſtoit bon autresfois quand la ſeule Italie
— Poſſedoit ce bel Art ,
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Ains que Pluuinel euſtla methode accomplie

Dont il nous a faict part .
Zhonneur de lenſeſſner au Plusgrand Roy du monde

Ne lun permettoit pas
Den laiſſerle ſecret enſeuely dans londe

Du fleuue dus treſpas .

Außſi la faict . il voir naifuement depeinte
la poſteritł

Naßle, A( iu point ſubject de faire ceſte plainte
Auechne verit “ ?

Zasſauteil que Cchgque dedans ta Carriere
Autres fois tu nourris

Te rende maintenant petite eſcoliere 8

De Celle de Paris . 2
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Fuimon Ruſcdeus fCulnoit.
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TOMBEAVDE MONSIEVR
de Pluuinel .
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NEIF , Dau phinois mon Bers , Naples fut ma Nourrict

6U Ma demeure Paris :

WLFrois Noys ont recogneu mon fedelle ſeruice ,
Dineſtimable prix.

Paris cet æil du Monde , & mon Academiec ,

H' honnorans de mon los,

Ont ma cendre en leur Tombe endormie

D' un eternel repos .

ma chere moiti “ mes Filles & mon Cendre

Ie laiſſe honneurs & biens ,

A mon ame mon Dieu la demeure à faict prendre
As Ciel entreè les ſiens

Amon Frere & Nepueu ,à ma chere Patrie

laz redonnè mon cæur .

Les Authieurs de mon tout on chacunla partie
Dont i eſtois leur debteur .

Paſſant couure de Fleursle front de ceſte Rochee.
Là mon Frere pieusn

Amis , commẽ en depoſt ,deſon cœur le plus proches,
Mon . cœur deuotieux .

P. de Reclus, Procureur du

Roy , au ſiege de Creſt .
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